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FEDERATION de la GAUCHE 
DÉMOCRATE et SOCIALISTE 


Electrices, Electeurs, 





À nos problèmes quotidiens et personnels vient s'ajouter une décision civique importante : l'élection le 5 mars 
prochain, 


ELIRE, c'est choisir ! 


Choisir votre Député et son suppléant c'est, vous le savez, confier à deux hommes une double mission. 
Sur le plan national : concourir à l'orientation des affaires générales du pays. 

Sur le plan local : représenter et DEFENDRE vos intérêts avec l'autorité et la compétence nécessaires. 
Puis-je aider au développement de la circonscription et défendre ses intérêts et les vôtres ? 


Conseiller Général du Canton de Bapaume depuis 1945, je m'honore de la confiance sans cesse renouvelée de 
mes concitoyens qui mont élu avec un nombre de suffrages en augmentation constante, me permettant le succès dès 
le 1° Tour du scrutin. 


Ces électrices et ces électeurs sont des personnes raisonnables et sensées qui ont, comme vous, les mêmes 
soucis, les mêmes difficultés ; leur fidélité est un gage certain de l'action que je mène dans mon canton et de l'acti- 
vité que je déploie à défendre les intérêts de tous, dans tous les domaines. 


Vice-Président de l'Assemblée Départementale, je suis membre du 3° Bureau, spécialement chargé des affaires 
agricoles, industrielles, commerciales et scolaires. 


Maire de Bapaume, je m'attache à doter ma ville de tous les avantages qu'elle est en droit d'attendre, tant sur 
le plan économique, social et scolaire : construction de classes (13 en 1967) - développement du centre technique 
(140 élèves en 1965 - 260 en 1966) - aménagement, agrandissement, modernisation de l'Hôpital-hospice - projet pour 
maison de retraite de quatre- vingts lits - aménagement, création d'une zone industrielle - aide accrue « aux anciens » 
et création d'une maison de jeunes - encouragement à la construction de logements (chantiers en cours), etc. 


Les problèmes agricoles et ruraux qui vous préoccupent sont bien ceux que j'ai si souvent abordés avec 
certains de vos dirigeants départementaux et locaux. 


Je connais et je partage avec mes Collègues, Maires du Département, toutes les difficultés qui, depuis quel- 
ques années notamment, entravent la marche normale d'une saine gestion (manque de crédits, absences de subven- 
tions, tracasseries de toutes sortes). TS V.P 
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C'est pour toutes ces raisons, et en mesurant l'importance du rôle que peut remplir un VERITABLE représen- 
tant de la circonscription, que je vous demande de me faire confiance, ainsi qu à mon Ami HORNOY, Maire de 
Fosseux, commune rurale du canton de Beaumetz-les-Loges. Nous serons les défenseurs sincères et résolus de 
notre coin d'Artois, si souvent ignoré à l'Assemblée Nationale depuis huit années, parce que représenté par UN 
HOMME INVISIBLE. 


Il nous faut orienter la politique actuelle vers le progrès en établissant le dialogue constant entre les adminis- 
trés d'une part, les élus, les pouvoirs publics et l'administration, d'autre part. 


À tous les échelons, trop de décisions sont prises sans confrontation et sans débat. Des orientations qui 
engagent l'avenir sont tranchées sans avoir été évoquées dans aucune enceinte publique. 


Si vous voulez la justice sociale à l'égard des travailleurs des villes et des campagnes, l'amélioration du 
sort des personnes âgées et des déshérités de la vie. 


La juste rémunération des efforts des cultivateurs et des ouvriers agricoles par des mesures appropriées visant 
à payer les produits de la terre à leur juste valeur. 


Le droit d'avoir un logement décent (locatif ou accession à la propriété) à des prix normaux par une politique 
de construction hardie. 


L'’octroi de crédits suffisants et nécessaires pour une véritable démocratisation de l'enseignement. 


La construction de nombreux centres de formation professionnelle, assurant aux jeunes une qualification indis- 
pensable. 


La création d'emplois nouveaux par l’abaissement de l'âge de la retraite, l'implantation d'un système économi- 
que mieux adapté à la vie moderne. 


La promotion de la femme en respectant le principe « À travail égal, salaire égal >. 
Le remboursement à 100 % des congés de maternité. 


Le développement des équipements sociaux : crèches, centre de protection maternelle et infantile, écoles 
maternelles et colonies de vacances. 


La paix dans un monde organisé : la renonciation à la force de frappe atomique et la reconversion à des fins 
pacifiques de l'industrie atomique d'armement. 


Une action concertée de la France en faveur de la sécurité collective et de la coexistence pacifique. 


Une Europe des peuples, garantie par l'élection au suffrage universel d'un Parlement Européen, élargie à la 
Grande-Bretagne et aux Etats Scandinaves, liée aux peuples de l'Est Européen par des institutions communes. 


ELECTRICES, ELECTEURS, 
Pour assurer à chacun 
une école, un emploi, un toit dans la Paix 


VOTEZ MASSIVEMENT AU PREMIER TOUR 


Henri UIDET 
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LE PF. ARRAS 


